
  

News

Signatures de contrats
Bâtiments ITER  
Le 13 avril dernier, Fusion for Energy (F4E) et le consortium 
Engage signaient le contrat d’ingénierie pour la conception 
et la maîtrise d’œuvre des bâtiments qui abriteront 
l’installation de recherche ITER. Un contrat d’environ 
150 millions d’euros qui permettra notamment à 230 ingénieurs 
et designers de travailler sur le projet.
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Une 
biodiversité 
cernée  
Les inventaires écologiques ont 
été réalisés en application de 
l’arrêté préfectoral du 3 mars 
2008 défi nissant en particulier 
les mesures de compensation 
et d’accompagnement.
Ces inventaires ont été effectués 
sur plus de 1 200 hectares qui
comprennent les forêts 
domaniales de Cadarache et 
de Vinon-sur-Verdon, la partie 
sud du site ITER et des terrains 
du CEA situés à proximité du 
Château de Cadarache. 
Les rapports détaillés sont 
disponibles sur le site 
www.itercadarache.org. 
Les prospections de terrain, 
effectuées en 2009 par l’Offi ce 
national des forêts (ONF) avec 
le concours de plusieurs bureaux 
d’études et de laboratoires 
(Eco-Med, Bio-Div, laboratoire 
national d’entomologie 
forestière de l’ONF, le groupe 
Chiroptères de Provence) 
ont montré qu’une grande 
majorité des espèces protégées 
(31 espèces sur 39) citées 
dans l’arrêté préfectoral 
a été retrouvée. 
A présent, les spécialistes de 
l’environnement poursuivent 
leur réfl exion pour défi nir des 
plans de gestion globaux pour 
la préservation de ces espèces 
et de leur habitat.
www.itercadarache.org

ACTU
territoire !

LES NEWS

Siège ITER 
Choix d’un 
poids lourd 
du BTP 

Tri sélectif sur 
le chantier 

Début mai, les travaux d’aménagement 
d’une zone entièrement dédiée à la fi lière 
de tri sélectif des déchets produits par le 
chantier ont démarré près de la station 
d’épuration. Cette collecte de tri sélectif 
traitera aussi bien les déchets de bureaux 
que ceux produits par les travaux du site.
Il est à noter que les déchets de chaque 
entreprise seront pesés et leur traitement 
facturé aux entreprises qui les génèreront. 
Une solution très concrète pour inciter à 
réduire leur production à la source.

Regroupement 
de carottes  

Une aire d’entreposage de matériels est 
réalisée à proximité de la station d’épuration. 
Cet espace regroupera l’ensemble des 
carottes géologiques issues des différents 
sondages qui ont permis de connaître la 
nature des sous-sols de la plateforme qui 
accueillera les équipements scientifi ques 
du projet ITER. 

Mise en service 
de la STEP 

En juin, la station d’épuration des eaux 
sanitaires usées (STEP) du site ITER sera 
défi nitivement mise en service. Fonctionnant 
en eau claire depuis décembre dernier, 
les techniciens ont pu constater son bon 
fonctionnement.
Cette mise en service consistera pour 
l’essentiel à basculer sur la station les 
effl uents produits par l’ensemble du chantier 
mais aussi par les deux bâtiments de 
bureaux mis à la disposition de l’équipe 
internationale d’ITER Organization et de 
l’agence domestique européenne Fusion 
for Energy.
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INTERFACES

Bâtiment à l'entrée du site

Bâtiment de bureaux

D’ici quelques semaines, les équipes de 
la société Léon Grosse, associée à Axima 
spécialisée en génie climatique et expertises 
énergétiques, seront sur le terrain pour 
lancer la construction du siège d’ITER 
Organization. Cet ensemble immobilier 
d’environ 20 500 m2 comprend un bâtiment 
de bureaux sur cinq niveaux (incluant un 
amphithéâtre et un espace restauration) et 
deux bâtiments plus petits pour la gestion 
des accès, l’accueil des visiteurs et le service 
médical. 
Les concepteurs de ce projet architectural 
(Rudy Ricciotti et Laurent Bonhomme) ont été 
attentifs au choix des matériaux utilisés pour 
faciliter l’intégration de cet ensemble dans 
son environnement naturel. La façade nord-
ouest sera équipée de brise-soleil composés 
de lames en béton fi bré, de 7 cm d’épaisseur, 
créant une sorte de voile extérieur dont la 
perception évoluera en fonction de l’angle de 
vue, de la lumière et des saisons. Les parties 
opaques des façades seront principalement 
réalisées en béton brut de couleur claire. 
Les parties vitrées seront teintées dans une 
déclinaison vert-de-gris.

Le marché de la construction du siège de 
l’organisation internationale ITER (40 millions 
d’euros environ) a été remporté par le groupement 
d’entreprises Léon Grosse-Axima au terme de la 
procédure de consultation des entreprises lancée 
par l’Agence Iter France début 2010. 

 Station d’épuration

 Mise en fonctionnement

 Carottes

Signature du contrat d’ingénierie par Frank Briscoe (à droite)

C ’est au sein du bâtiment 
d’accueil des visiteurs sur 

le chantier ITER que ce gros 
contrat d’ingénierie a été signé 
le 13 avril dernier entre Frank 
Briscoe, directeur de F4E, par-

tenaire européen du projet 
ITER et Stéphane Aubarbier, 
représentant du consortium 
Engage. Il couvre la conception 
et la réalisation des 39 bâtiments 
et aires techniques du projet 

mais aussi les infrastructures 
et la distribution électrique de 
ces équipements. En d’autres 
termes, il représente à lui tout 
seul 1,7 millions d’heures de 
travail réparties sur un total de 
8 ans. 
Une signature qui « marque le 
début de la phase opération-
nelle de construction. Ceci est 
la démonstration de la capacité 
de l’Europe à soutenir une 
collaboration forte avec l’industrie 
au sein du plus grand projet 
d’énergie de notre temps », 
précisait Frank Briscoe lors de 
cette cérémonie de signatures.
Regroupant quatre acteurs de 
l’ingénierie européenne, le 
consortium Engage sera le 
principal partenaire de Fusion 
for Energy durant la phase de 
construction. •

visitez le chantier iter
en téléphonant à

l’Agence Iter France au 
04 42 25 32 10 !

Deuxième 
contrat pour 
l’Apave   

Le 13 avril 2010, un autre contrat 
a été signé par Fusion for 
Energy, cette fois, avec l’Apave. 
Cette entreprise d’assistance 
de contrôle technique, de 
qualité et formation assurera 
la coordination, le suivi de la 
sécurité et de la santé (CSPS) 
pendant les phases de 
design et de construction 
des bâtiments techniques 
d’ITER. D’une valeur estimée 
à 9 millions d’euros, ce contrat 
permettra de répondre aux 
exigences légales défi nies pour 
le chantier de construction 
des bâtiments qui seront 
édifi és sur la plateforme du 
site ITER. L’Apave est déjà 
présente sur le site ITER assu-
rant ces fonctions d’assistance 
sur l’ensemble des travaux 
de viabilisation dans le cadre 
d’un contrat avec l’Agence 
Iter France.

L’ingénierie 
européenne 
au service 
d’ITER  

Le consortium Engage regroupe 
quatre entreprises de l’ingénierie 
européenne : Assystem et Iosis 
pour la France, Atkins pour le 
Royaume-Uni et Empresarios 
Agrupados pour l’Espagne. 
La plupart de ces équipes 
travailleront dans les locaux 
de Fusion for Energy (F4E) sur 
le site de construction d’ITER.

Dimensions   
Près de 75 mètres de haut pour 
une longueur de 120 mètres 
sur environ 80 mètres de large, 
ces dimensions sont celles 
des bâtiments qui constituent 
le cœur de l’installation de 
recherche. Les premiers travaux 
débuteront au cours de l’été 
prochain. Il s’agira dans un 
premier temps d’opérations 
d’excavation de la zone de 
construction du corps de 
bâtiments qui abritera le 
tokamak ITER et ses principaux 
auxiliaires. L’assemblage des 
composants d’ITER au sein du 
bâtiment assemblage devrait 
démarrer en 2014.

P E F C / 1 0 - 3 1 - 1319

Visites
20 000ème visiteur

Le chantier ITER a accueilli son 20 000ème 
visiteur le 30 avril 2010 : Marie faisait 
partie d’un groupe d’élèves du collège 
Albert Camus de la Tour d’Aigues. 
Avec les élèves de sa classe, elle a 
assisté à une présentation des enjeux 
de la fusion et du projet ITER  assurée 
par Joël Hourtoule de l’organisation 
internationale en salle de conférences, 
un tour du chantier commenté en bus 
et une sensibilisation aux enjeux de la 
biodiversité avec Jean-Michel Aguillon 
du Centre permanent de l’information 
pour l’environnement de Manosque 
sollicité par l’Agence Iter France. 
Marie a promis qu’elle reviendrait voir 
grandir ce grand projet d’avenir. 

A Cadarache, le nom de la société Léon 
Grosse n’est pas inconnu : c’est elle qui 
est chargée de la construction de l’école 
internationale à Manosque (un ensemble 
représentant plus de 26 600 m2) en cours 
d’achèvement. On lui doit aussi de belles 
réalisations comme le pavillon noir et la gare 
TGV à Aix-en-Provence ou encore le muséum 
d’histoire naturelle et le musée de l’Orangerie 
à Paris. Fondée en 1881 à Aix-les-Bains par 
Léon Grosse, cette entreprise fait partie, 
aujourd’hui, des entreprises françaises de 
bâtiment et travaux publics de référence. •

Alain Feraud (Apave) et Frank Briscoe

  Alain Feraud

  Stéphane Aubarbier

Collégiens d’Albert Camus (Tour d’Aigues)

Marie lors de son arrivée

L’actualité du chantier 
sur les ondes !
Radio Verdon 96,5 FM
Rendez-vous sur les ondes chaque 
vendredi à 17 h et chaque samedi matin 
à 8h50 pour suivre l'actualité du chantier 
ITER.

www.radio-verdon.com



Représentants du parlement Coréen

Comment visiter 
le chantier ITER ?    

Toute personne qui le souhaite peut visiter le 
chantier ITER en téléphonant au 04 42 25 32 10 : 
habitants de la région, scolaires, élus, représen-
tants des institutions régionales, délégations 
étrangères… Les visites sont ouvertes aux particu-
liers et aux groupes. Elles sont organisées du lundi 
au vendredi, de 9 heures à 18 heures. 

Un programme 
sur-mesure       

Chaque programme de visite est établi sur-mesure 
en fonction des attentes, des objectifs et de la 
disponibilité des visiteurs. Il peut durer d’une 
quinzaine de minutes à une heure et demie envi-
ron. Il comprend un tour de chantier, commenté 
en bus, permettant d’aborder les aspects tech-
niques liés à la construction d’ITER et les enjeux 
environnementaux. Il est également possible de 
prévoir une présentation du projet en salle de 
conférences. Dans le cadre des visites organisées 
avec les établissements scolaires, le programme 
inclut également une sensibilisation aux enjeux 
de la biodiversité avec notamment la participation 
de spécialistes de l’environnement du centre 
permanent d’information sur l’environnement 
implanté à Manosque.

Le bâtiment d’accueil 
des visiteurs     

Depuis son ouverture en septembre 2007, le 
bâtiment d’accueil des visiteurs sur le chantier ITER 
ne désemplit pas. Surplombant la plateforme où 
seront construits les bâtiments de l’installation 
de recherche, il est équipé d’une salle de confé-
rences pouvant accueillir des groupes d’une 
cinquantaine de personnes. Les visiteurs y trouvent 
une multitude de supports d’information : maquettes, 
fi lms, bornes interactives, documentation… Plus de 
4500 nouveaux visiteurs ont été accueillis depuis le 
début de cette année. 
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Agenda
Personnels de l'offi ce de tourisme d'Aix-en-Provence Visite de riverains

10 mai 2010  
Fête de l’Europe à l’école 
internationale de Manosque
La richesse culturelle des 27 pays membres de l’Union euro-
péenne a été mise à l’honneur lors de la fête de l’Europe orga-
nisée par l’école internationale de Manosque le 10 mai 2010. 
Le programme de cet événement ouvert aux enfants (de la ma-
ternelle jusqu’au bac) et à leurs parents prévoyait notamment 
une exposition « 27 pays pour 27 élèves » et une pièce de théâtre 
interprétée par les élèves de la section européenne.

1. Que signifi e le nom ITER ? 
Le nom « ITER » signifi e « le chemin » 
ayant pour origine le mot latin « iter, 
itineris ».
2. Quelle est la défi nition du mot 
tokamak ? 
Le mot tokamak est un acronyme 
russe constitué des mots Toroi-
dalnaya Kamera c Magnitnymi 
Katushkami. Il désigne une machine 
en forme de tore entouré de bobines 
magnétiques (une sorte de chambre 
à air magnétique) au cœur de laquelle 
sont obtenues des réactions de 
fusion à partir d’un mélange gazeux 
porté à très haute température 
(entre 100 et 150 millions de degrés). 
ITER sera un tokamak.
3. Quelles sont les opérations de 
construction prévues cette année ? 
Les travaux de construction ont dé-
marré au cours du mois de mai après 
trois années de travaux de viabilisa-
tion réalisés par l’Agence Iter France, 
au titre des engagements pris par la 
France et l’Europe. Cette année sont 
lancées :
- La construction d’un imposant bâti-

ment de plus de 250 mètres de long 
sur 19 mètres de hauteur où seront 
fabriquées les bobines poloïdales 
qui permettront de produire les 
champs magnétiques pour contrôler 
et maintenir le plasma à l’intérieur 
de la machine. Cette construction 
sera réalisée par le consortium 
industriel français composé par Spie 
batignolles avec Omega Concept,  
Inéo et Axima Actis (branche éner-
gies services du groupe GDF Suez). 
- L’excavation de la zone du bâtiment 
tokamak confi ée à la société GTM 
Sud (extraction d’environ 235 000 m3 
de matériaux essentiellement rocheux) ;
- La construction du siège de l’or-
ganisation internationale par les 
sociétés Léon Grosse et Axima. 
4. Pourquoi la plateforme ITER est-
elle aussi grande ? 
La plateforme (1 km de long sur 
400 mètres de large) accueillera 39 
bâtiments et aires techniques :
- environ 25 % de l’espace sera 
occupé par les bâtiments tokamak, 
d’assemblage et de diagnostics ;
- les postes électriques (le poste de 

livraison qui sera relié à la ligne très 
haute tension 400 kV et le poste de 
distribution et ses sept transforma-
teurs) occuperont environ 25 % de la 
plateforme ;
- l’emprise des bâtiments techniques 
(la salle de contrôle/commande, les 
bâtiments électriques, le système 
de réfrigération cryogénique, les 
pompes et tours de refroidissement…) 
représenteront  30 % de l’espace ; 
- les 20 % restants sont des zones 
dédiées aux entreprises durant la 
phase de construction.
5. A quoi servira le bâtiment 
d’assemblage des bobines poloï-
dales une fois qu’elles seront toutes 
construites ? 
Ce bâtiment pourra être utilisé 
durant la phase d’exploitation pour 
des opérations de maintenance par 
exemple.
6. Quelle est la langue de travail 
d’ITER ?
La langue de travail au sein de l’or-
ganisation internationale est l’an-
glais. ITER représente l’une des plus 
grandes collaborations de recherche 

en rassemblant des équipes issues 
de 34 pays (7 partenaires totalisant 
34 pays). Fin avril 2010, elle comptait 
un effectif de 462 personnes repré-
sentant 30 nationalités différentes. 
Aujourd’hui, ce sont près de 1 000 
personnes qui travaillent à Cada-
rache pour ITER en ajoutant les 
350 personnes liées aux contrats de 
prestations de services (gestion de 
projet, ingénierie…), les personnels 
mobilisés par les activités qui fi na-
lisent la viabilisation du site et ceux 
qui préparent les premiers travaux 
de construction. 
Du côté du chantier, des cours d’anglais 
sont aussi organisés pour les per-
sonnels impliqués notamment dans 
la gestion du site (accès, sécurité…). 
7. Comment être recruté par ITER ? 
Toutes les offres d’emplois d’ITER 
Organization sont publiées par 
l’organisation internationale et les 
agences domestiques des pays 
membres d’ITER (Corée, Chine, 
Etats-Unis, Europe, Inde, Japon et 
Russie), via leurs sites internet ; 
il convient d’envoyer à l’agence 
domestique de son pays un dossier 
de candidature en anglais constitué 
d’un curriculum vitae, d’une lettre 
de motivation et d’un formulaire 
retraçant le parcours professionnel. 
Pour les candidats européens, ce 
dossier est à envoyer à Fusion for 
Energy à Barcelone. Après une pre-
mière analyse de tous les dossiers 
reçus, chaque agence domestique 
transmet les candidatures à ITER 
Organization qui sélectionne une 
liste de cinq candidats pour chaque 
poste pour un entretien avec un 
« selection board » par vidéo. Puis, 
la liste des candidats sélectionnés 
est examinée par la direction d’ITER 
qui assure la sélection fi nale. Toutes 
les informations sont disponibles 
sur www.iter.org.
8. Où vivent les personnels d’ITER ? 
Ils se sont installés avec leur famille 
dans les communes des Bouches-
du-Rhône (pour 43 % d’entre eux) et 
dans celles des Alpes-de-Haute Pro-
vence (à hauteur de 38 %), en par-
ticulier à Manosque et ses environs 
compte-tenu de l’implantation de 
l’école internationale qui accueille 
les enfants de la maternelle jusqu’au 
baccalauréat. Les autres ont fait le 
choix des communes du Vaucluse 

dans 9 % des cas (notamment à 
Pertuis et ses environs) ou celles du 
Var dans 8 % des cas (notamment à 
Vinon-sur-Verdon).
9. La température qui proviendra de 
l’eau du circuit de refroidissement 
aura-t-elle un impact sur la Durance ? 
Les études d’impact réalisées 
montrent que l’écart de température 
générée par tous les rejets liquides 
du site ITER (effl uents de l’instal-
lation de recherche, eaux usées 
sanitaires et système d’évacuation 
de la chaleur) est très limité [0,12°C 
en été et 0,65°C en hiver].
10. La consommation en électricité 
d’ITER aura-t-elle un impact sur le 
réseau régional ? 
Le réseau général ne sera pas 
impacté durant les périodes d’arrêt 
(quelques MW) ni de veille de la 
machine (120 MW). Des systèmes 
de compensation par limitation de 
la puissance réactive permettront 
de limiter l’impact local lors des 
expérimentations nécessitant une 
puissance maximale de 620 MW 
durant quelques secondes, lors de 
la mise en service des systèmes de 
chauffage du plasma. Durant les 
périodes de forte consommation 
régionale, une mise en veille de l’ins-
tallation pourrait être envisagée. 

De plus, des dispositifs d’économie 
d’énergie seront mis en œuvre au 
sein des bâtiments.
11. Les retombées économiques 
sont-elles importantes ? 
A ce jour, le montant total des dé-
penses liées aux différents travaux 
d’aménagement (école internatio-
nale à Manosque, itinéraire pour le 
transport des futurs composants et 
viabilisation du site) et les contrats 
de services s’évalue à plus de 
600 millions d’euros environ de 
contrats passés à des entreprises 
installées en France.
12. Pourquoi protéger le Grand 
capricorne sur le site ITER alors 
qu’il détruit les charpentes ? 
Ce n’est pas le même insecte répon-
dent les spécialistes. Dans les char-
pentes, il s’agit du capricorne des 
maisons (Hylotrupes bajulus) qui, 
lui, n’est pas protégé. Il se nourrit 
uniquement de pins. L’insecte pro-
tégé (le Grand capricorne (Cerambyx 
cerdo), lui, se développe au sein des 
chênes anciens. Sa larve mesure de 
7 à 8 cm de long. La vie de l’adulte 
est brève (de 1 à 2 mois) ; l’adulte 
a tendance à pondre sur l’arbre où 
il s’est lui-même développé. C’est 
l’un des quelque 9 700 coléoptères 
que compte la faune française. •

Au jeu des questions 
et des réponses                                    

16-17 juin 2010 

Conseil ITER

Le sixième conseil ITER, qui rassemble les représen-

tants des sept membres d’ITER [ la Chine, l’Union 

européenne, l’Inde, le Japon, la Corée, la Russie et 

les Etats-Unis] se tiendra les 16 et 17 juin prochain 

en Chine. 

6-17 septembre 2010 

Ecole d’été

La 4ème édition de l’école d’été sur les technologies 

de la fusion aura lieu du 6 au 17 septembre prochain 

en Allemagne. Elle est organisée par l’institut de 

recherche allemand Karlsruhe en partenariat avec 

des instituts de recherche européens (CEA, centre de 

recherche sur la fusion à Culham, centre italien ENEA 

(Ente per le Nuove tecnologie, l’Energia e l’Ambiente), 

centre autrichien ÖAW) et le groupe Areva. Pour les 

organisateurs, l’objectif est de rassembler étudiants, 

chercheurs, physiciens et universitaires pour faire 

le point sur le développement des technologies 

mises en œuvre dans le domaine de la fusion. C’est 

aussi l’occasion d’avoir une vue globale sur les enjeux 

technologiques futurs et les opportunités de carrière 

qu’offre ce domaine de recherche et développement.

Plus de 20 000 personnes ont visité le chantier ITER depuis 
le démarrage des travaux de viabilisation et d’aménagement. 
Tour d’horizon des 12 questions les plus posées lors de ces visites 
de chantier.

Un arbre dans un bassin d’orage  
La prise en compte d’enjeux liés à la biodiversité sur le site ITER 
a conduit à mettre en œuvre des mesures dites d’évitement et 
d’atténuation ainsi que de compensation. Lors des inventaires 
réalisés, certains arbres ont été identifi és comme « arbres réservoirs 
de biodiversité » car leurs cavités peuvent abriter des insectes ou 
des chauves-souris protégés. Ils ont été conservés à chaque fois 
que cela a été possible. L’un d’entre eux se situe au bord du bassin 
d’orage destiné à faire tampon en cas de très fortes pluies orageuses. 
Sa présence intrigue souvent les visiteurs lors des visites. 

 Ecole Polytechnique de Milan

 Présentation en salle de conférences

 Bâtiment d’accueil des visiteurs

Chêne abritant du Grand capricorneIter
Visite en famille lors d’une journée portes ouvertes (devant une boule à plasma)


